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Le Musée est-il chaud, est-il froid? Est-il haut, est-il bas? Y a-t-il des veaux, y a-t-il des rats? 
Et que viennent y faire tous ces gens? Visiter, mais visiter qui? Quoi? Chercher quelqu'un? Se sécher, se montrer, s'aimer, chuchoter, s'extasier, roupiller, copier? Le musée, espace de liberté ou prison pour dingues? que trouve-t-on dans les musées? Le passé, le présent, ma tante, des oeuvres, des chefs-d'oeuvres, des voleurs, des saintes Vierges, Mickey, Gorgio de Chirico, la lumière, l'ombre, l'obscurité ou personne?
Et l'art dans tout ça?

Jean-Michel Ribes.
Pour faire une bonne recette de cuisine, il est important de suivre méthodiquement ce que la préparation nous indique de faire. Tout d’abord, mesurer les proportions avec discernement pour éviter d’en rajouter trop ou d’assaisonner plus qu’il ne faut. Pour faire ressortir la saveur, on aurait tendance à préconiser des produits frais et de bonnes qualités. Leur mélange, au fur et à mesure de la cuisson, fera le reste. Sans compter si vous y mettez votre cœur et vos envies, vos hôtes n’auront qu’à savourer et se délecter des mets qu’on leur aura servit…

Au théâtre, la préparation est étrangement similaire. Pourtant, si il n’y a pas de recettes toutes faites,  l’exigence et le but de la manœuvre sont les mêmes : il faut que ça plaise. 

Pour monter un spectacle de Jean-Michel Ribes, il n’existe pas de produits miracles mais un ingrédient, pourtant fera monter la sauce sans trop la brûler. L’envie est le produit miraculeux et salvateur pour donner le ton d’une comédie humaine par des jeunes acteurs bouillonnants.

Cette envie ne se prépare pas mais taraude chaque jour l’artiste qui est au plus profond de nous. Elle nous tenaille, nous émulsionne et donne de la couleur à la pâleur de nos jours tristes et moroses.

Aujourd’hui, nos convives risquent d’être nombreux. Il faudra donc être bien prudent et s’atteler à satisfaire leurs appétits curieux pour qu’ils ne ressortent pas le ventre vide.   

Les acteurs de ces soirs mettront tout en chef d’œuvre pour donner le meilleur d’eux-mêmes au risque de vous donner un goût de trop peu. Les babines en alertes et le rire sucré provoqueront chez nos invités cette envie, encore elle, de revenir apprécier nos plaisirs de fêtes.

Cette comédie pétillante sera étudiée avec bienveillance pour votre plus grand plaisir. Nous prendrons le temps de décortiquer un texte riche en phrases assaisonnées et faire ressortir chez les commis de salle, le meilleur parce que ça ne nous intéresse pas de faire les choses à moitiés.

Si vous passez, un de ces soirs, nous serons très heureux de partager ce moment de franche rigolade avec vous. En toile de fond, Jean-Michel Ribes à l’humeur et l’humour absurde, nous motive à vous servir, un spectacle épicé pour faire ressortir le goût de la bonne humeur et des plaisirs partagés.

Musé haut, musée bas, ça se savoure…au mois de février….
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Notes d'intentions

 

Comme chaque projet, ce spectacle est lié à un pari. Celui de montrer et de démontrer qu’à l’aide de bouts de ficelles et d’envies communicatives, on peut monter des spectacles pour l’attente d’un public qui recherche simplement à rire et se divertir. 

 Notre rôle à nous dans cette aventure commence en amont, bien avant le début des répétitions. Le point de départ est celui de deux profanes, que nous sommes, et l’idée que nous avons est comparable à deux enfants qui s’amusent à flics et voyous dans une cour de récré. 

Notre approche est donc celle de deux jeunes hommes de théâtre, motivés de mettre en espace et de s’emparer d’un texte qui devra à un moment nous appartenir.

 Pour mettre en relief tous les personnages du musée, il nous a fallu insister sur l’intensité et la force des personnages.

Chaque scène ou chaque tableau, le terme est mieux approprié,  a exigé sa propre technique, nous permettant ainsi d'associer au texte des possibilités expressives qui prolongent, soutiennent l'émotion et donne de la grandeur dans la technique de la comédie.

 La lumière et les costumes jouent un rôle prépondérant pour l’emballage, délimitant ainsi les zones de jeu, comme les couloirs ou les galeries d’un musée dans des costumes sobres, permettant aux acteurs de passer d’un personnage à un autre.

 L’intégralité du spectacle germe petit à petit dans nos deux têtes et dans un rythme soutenu nous donnerons aux spectateurs toute la magie et la comédie qui répondent à leurs attentes. 
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